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Édito
Dans ce numéro, un libraire et un luthier
nouvellement installés à Fresnay nous
parleront de leur métier. Vous découvrirez
aussi un dossier sur le métier d’agriculteur
et l’interview d’un couple de bergers. Vous
retrouverez aussi des incontournables : les
actus du collège, la rubrique “Face aux
préjugés”, les good & Bad news, les
recettes, l’horoscope du printemps et la
suite de votre nouvelle est enfin arrivée...
Bonne lecture !
L'équipe de rédaction
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Dossier sur l‘agriculture p.5
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Découvrez les métiers passionnants
de luthier et de berger  p.14

Collège : les éco-délégués au secours
des abeilles, le carnaval, la collecte
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         Recettes de Pâques p.22                        

Good et Bad News du mois p.23
                                                        

Horoscope du mois et la suite de
votre nouvelle ! p.24

Faites une bonne action : donnez vos
cartouches d’encre pour aider les abeilles ! 
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24 octobre 2021 

15h36 Quelle soirée! J’ai été invitée par Kenza et
Lindsay à une de mes premières soirées pyjama.
Mais j’ai eu l’impression de me mettre de côté
toute seule, je ne me sens pas à l’aise alors que
c’est censé être mes amies, nan ?
Je suis rentrée chez moi plus tôt car j’ai fait une
crise d’angoisse dans les toilettes de Lindsay. Du
coup, maman m’a proposée de faire un bowling
entre mère et fille. C’était super bien ! Je me
sentais déjà plus à l’aise.  Mais en ce moment, j’ai
le sentiment d’être seule avec moi-même. C’est
peut-être difficile à comprendre mais j’ai
l’impression que j’aurais beau parler de tout ce
que je ressens, personne ne comprendra tout ce
qui me tracasse, pas même ma mère. J’ai aussi
l’impression que je donne trop de ma personne.
En fait, quand on a besoin de moi je suis
toujours là, alors que lorsqu’il s’agit de moi,
pratiquement personne ne répond présent. Par
exemple, il n’ y a pas moins de 2 jours, j’ai essayé
de parler de quelque chose de très important
pour moi, sans succès.
Je pense que je dois te le dire à toi, mon cher
journal, même si tu ne pourras jamais vraiment
me donner de conseils... En ce moment, je
ressens des sentiments pour une fille de mon
lycée.
 
C’est très étrange car je n’ai jamais ressenti ça. En
fait si, mais pas pour une fille ?! Je lui ai déjà
parlé, même si se n’est pas moi qui ai fait le
premier pas. Elle est venue me voir à la cafétéria
alors que j’étais seule. 
Je vais essayer cette fois-ci de venir la voir moi-
même, car j’ai remarqué que cette fille reste
seule volontairement dans la cour à certains 

Face aux préjugés 
L’homophobie est un sujet encore sensible selon les gens avec lesquels on en parle. En effet
selon le rapport de l’association SOS HOMOPHOBIE les agressions physiques envers les
personnes LGBT+ ont augmenté de 28% entre 2021 et 2022, soit une tous les deux jours.
Environ 184 cas ont été rapportés en 2022, sans compter toutes celles qui n’ont pas été
dénoncées. On dénombre 1506 témoignages de personnes ayant subi des remarques
LGBTIphobes. Suite à ces chiffres, pouvons-nous vraiment dire que les choses se sont
arrangées ? Malheureusement, ce problème est insupportable pour certaines personnes qui
subissent ces remarques tout le temps ou qui se cachent pour ne pas en avoir. 
Tout comme le tome 1 (voir édition précédente), nous allons exposer ce problème à notre
manière, en espérant vous faire comprendre que cette fiction cachera toujours une part de
vérité. 

Illustration extraite de Canva- Licence Free média

moments, alors qu’elle a beaucoup d’amies. Je
pense même que c’est la fille la plus populaire
du lycée. Un peu comme la Shirley dans les
films américains. Je le ferai demain, je te
redirai tout en détail, de A à Z!

25 octobre 2021

18h12  Ça s’est super bien passé ! En réalité, on
s’entend super bien sans l’avoir su avant. On a
de nouveau mangé ensemble ce midi, et on a
vraiment rigolé. Au fait, elle s’appelle Maxine  
mais elle préfère qu’on l’appelle Max. Elle m’a
même parlé de ses problèmes familiaux, je sais
que sa mère n’a pas l’air d’apprécier sa propre
fille.  Je me rends compte que j’ai de la chance
d’avoir au moins une mère qui m’aime. Je crois
qu’elle voulait aussi prendre un rendez-vous
avec la psychologue du collège, en espérant que
ça se passe bien. Bon, au moins, j’aurai passé
une bonne journée avec Max!
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Face aux préjugés 
27 octobre 2021

12h36 Bonjour cher journal, j’ai complétement
oublié de te dire ! Max m’a proposé de sortir
faire les boutiques ensemble cette après-midi! Je
suis vraiment trop heureuse ! Ce n’est pas avec
Lindsay et Kenza que je ferai ça. Ensuite, on ira
au cinéma voir Avatar, je ne l’ai jamais vu car
maman ne me laisse pas beaucoup regarder de
films. 

15 janvier 2022

17h56 Je t’ai encore oublié ahah! Bon, je dois
t’avouer un truc. Oui, je suis en couple avec
Max ! Mais c’est différent des autres relations !
C’est comme si on était meilleure amie mais
plus plus tu vois ? J’ai commencé à en parler à
ma mère. Elle a l’air mitigée. Elle n’a pas
l’habitude donc ça lui a fait un petit choc mais
elle est en même temps très contente pour
moi ! Ça, je ne pourrais jamais lui en vouloir!
Je suis quand même heureuse qu’elle me
comprenne, et dans tous les cas je m’y
attendais. J’ai aussi parlé à Max du fait que je
n’étais pas prête à faire mon coming-out
devant tout le lycée, elle a été très
compréhensive. Elle sait très bien que c’est dur
de devoir le faire, elle en a fait l’expérience. Je
te tiendrais au courant s’il se passe des choses
qui pourraient être importantes à te raconter.

Illustration extraite de Canva- Licence Free média

7 janvier 2022

19h03 Oh mince! J’ai complètement oublié de te
parler pendant plus de deux mois! Du coup,
salut cher journal ! Vois-tu,  j’étais un peu
occupée ces temps-ci... Tu vois la fille dont je t’ai
parlé la dernière fois, eh bien...je crois avoir
développé des sentiments pour elle, car c’est la
seule à me comprendre, à ne pas me mettre de
côté tu vois ? Cependant, je ne suis pas vraiment
sûre qu’elle m’aime aussi... J’ai peur aussi des
répercussions, genre, imagine le lycée l’apprend,
ou encore pire, si ma mère l’apprend !
Honnêtement, je pense que je devrais lui en
parler, mais je ne sais pas si elle m’acceptera...  
Ca lui ferait beaucoup de changement car elle a
toujours été habituée à ce que je lui parle de mes
petites amourettes de primaire avec des garçons
mais là c’est très différent. Et puis je ne
considèrerai jamais Max comme la même
personne que cet idiot d’Arthur. Bref, je te tiens
au courant dès qu’il se passe quelque chose avec
Max. 

Illustration extraite de Canva- Licence Free média

27 janvier 2022

15h19 Je t‘ai enfin retrouvé ! Margo t’avait
trouvé à un endroit où j’ai dû sûrement te
laisser sans m’en rendre compte. Elle l’a lu en
plus, et devant tout son groupe de copines ! Ça
a fait le tour du lycée, même les profs sont au
courant... Ce sont eux qui m’ont parlé de ces
rumeurs et que j’ai compris pourquoi tout le
monde m’évitait. Cela fait 3 jours que je ne vais
plus en cours. Max me spame de messages. Elle
s’inquiète beaucoup. Même Arthur m’a
demandé des nouvelles, je lui ai juste dit que
j’étais fatiguée à cause des exams. Pour ce qui
est de ma mère, je lui ai juste dit que j’étais
malade, je ne veux pas qu’elle s’inquiète trop. Je
pense retourner au lycée demain, sinon j’aurai
trop de cours à rattraper. 

p.3
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Face aux préjugés 
28 janvier 2022

18h32  J’ai envie de partir de ce fichu lycée! Tout
le monde m’a regardé aujourd’hui d’une sale
façon, même des personnes que je considérais
comme mes amies. Max était là aussi, on a parlé,
elle pense qu’on devrait ignorer ce que les gens
disent, mais ça me donne juste la nausée de
repenser aux regards de jugement qu’ils me
porteront si j’ose m’approcher d’eux demain.  
J’ai eu quelques remarques déjà, heureusement
Max était là pour leur clouer le bec alors que
j’avais trop peur de me défendre... Je pense que
ça a un peu aggravé les choses qu’elle soit tout le
temps avec moi. J’adore Max, mais je ne veux
pas vivre le même calvaire qu’en primaire,
quand on me harcelait pour ma couleur de peau.
Je te reparlerai plus tard mon cher journal, à
bientôt. 

Ma mère m’a alors changé d’établissement
début février. J’ai repris un peu espoir. Ça se
passe plutôt bien et je me suis fait de
nouvelles amies. Je n’ai pas voulu leur dire
pour mon homosexualité par peur de me
faire juger. J’ai compris cependant que je
pouvais leur faire confiance sur ce sujet. Elles
sont beaucoup plus ouvertes ! Je l’ai su
lorsqu’elles m’ont invité à la Pride de la ville,
comme quoi, on finit toujours par trouver les
bonnes personnes pour s’intégrer n’est-ce pas?  
Concernant Max, je m’en veux de l’avoir
laissée là-bas, mais elle m’a assuré que tout
allait bien et  que les remarques ne
l’atteignaient pas. Elle a de vrais amis là-bas
bas  qui la soutiennent à fond sur ce sujet.  J’ai
pris du recul sur ce qui m’est arrivé et j’ai
compris que quoi que je fasse, je ne plairai pas
à tout le monde. Encore moins à ceux vivant
aveuglément avec les préjugés d’une société
pas toujours égalitaire. Si s’habiller en
pantalon fait de moi un garçon où une
lesbienne à leurs yeux, si aimer quelqu’un du
même sexe que moi leur fait croire que je ne
mérite pas le même traitement qu’eux ou
toute autre chose débile, alors je me dois de
me battre. C’est pour cela que j’ai décidé de
créer ma propre association contre les
préjugés de genre, de sexualité ou encore
d’origine. 
Les préjugés peuvent parfois détruire des vies
mais pour y remédier il faut savoir y faire
face !

Evelia Citharel et Maud Landelle

14 mars 2022

13h45 Cher journal, ça fait un bout de temps
encore, n’est-ce pas? Je suis désolée de t’avoir
laissé patienter dans un placard, mais il s’est
passé beaucoup de choses, très vite. Pendant 2
semaines j’ai été la cible d’insultes; cela ne
cessait pas d’empirer et je pense que ma mère a
remarqué mes tracas… Je lui ai raconté ce qu’il
se passait et elle avait l’air vraiment triste que
cela m’arrive encore. “Le monde est rempli de
cruauté” m’a-t-elle dit, et je le sais, j’ai essayé
d’avancer mais je ne pouvais plus.
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Société

Mathieu Boucher et Elsa Sébille sont un couple d’agriculteurs BIO. Ils se sont
installés à Saint-Georges-Le-Gaultier depuis maintenant 6 ans. Nous les avons
interviewés pour en savoir plus sur leur métier de tous les jours.

Est-ce qu’au début de votre installation
cela a été difficile ?

“Oui et non, il fallait suffisamment de
nourriture pour les animaux et nous
avions toutes les charges du bio sans
avoir la rémunération bio à 100%. Nos
modes de production et d'alimentation
correspondent bien à la charte de
l'agriculture bio”.

Avez-vous été appréciés au début de
votre installation par les autres
agriculteurs ?

 “Oui, nous sommes les seuls agriculteurs
en bio sur la commune mais nous avons
été les bienvenus. Les autres agriculteurs
nous ont porté intérêt et bienveillance.”

Pourquoi avez-vous décidé de travailler
en agriculture biologique ?

“Par conviction et par passion, pour un
meilleur futur de la biodiversité. C'est
une vision de la vie et du vivant d'une
manière générale.”

Quelle est la différence entre les
agriculteurs non BIO et les agriculteurs
BIO ?

 “L'agriculture biologique est un système
de production agricole sans engrais et sans
produits phytosanitaires”. (Un produit
phytosanitaire est un produit utilisé dans
l’agriculture pour protéger les plantes comme
les pesticides, les engrais chimiques).

Les engrais chimiques sont ils dangereux
pour la santé des humains ?

“Tout ce qui n'est pas naturel a forcément
un impact sur l'homme.”

Les vaches sont-elles en meilleure santé ?

“Oui, la santé est le point le plus important
en agriculture biologique, car
l'alimentation est moins riche et sollicite
moins les vaches.”

Obélix et son veau Sufix. 
©Elias Bicki et Axelle Boucher

Pour une agriculture différente
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Les cultures sont-elles plus belles ?

“Visuellement, les parcelles peuvent être
moins homogènes : il peut y avoir des
mauvaises herbes, des différences de
niveaux ou de couleur des plantes, des
impacts de ravageurs...”

En quoi cela protège la planète d’être
agriculteurs BIO ?

“Ce mode d'agriculture est plus en respect
de la nature et de l'environnement, il
limite les impacts de l'homme sur son
environnement proche ainsi que toute
forme de vie sur et dans la terre.”

Votre travail est-il plus compliqué au
quotidien que celui des agriculteurs non
BIO ?

“Le quotidien n'est pas plus difficile mais
nous avons un cahier des charges
supplémentaire à respecter avec les
contrôles qui en découlent.”
(Un cahier des charges est un document qui
explique ce qu’on doit faire pour avoir par
exemple le label bio dans l’élevage ou la culture
de céréales.)

Que se passe-t-il si on ne respecte pas le
cahier des charges ?

“Cela dépend de la clause non respectée.
Par exemple, un produit peut être
déclassé et non commercialisable en bio;
une partie ou un champ entier peut être
aussi déclassé. Les produits ne sont donc
plus des produits bio.”

Est-ce-que cela est difficile de gagner sa
vie en tant qu’agriculteurs BIO ?

“C'est difficile de gagner sa vie en tant
qu'agriculteurs d'une manière générale.
En agriculture biologique, nous avons, il
est vrai, encore moins de sécurité en
terme de production.”

Il y a beaucoup de manifestations
aujourd’hui en France. Pouvez-vous
nous expliquer pourquoi ?

“Les manifestations en France
aujourd’hui sont importantes, elles
dénoncent une mauvaise répartition des
marges économiques sur les produits
alimentaires entre les agriculteurs, les
distributeurs et les transformateurs. Elles
dénoncent également une charge
administrative et réglementaire trop
importante pour les agriculteurs.”

Champ de luserne qui sert à
nourrir les vaches.

©Elias Bicki et Axelle Boucher
Pré où les vaches nourrissent.

©Elias Bicki et Axelle Boucher

Société

Pour une agriculture différente
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Depuis plus de plusieurs mois des milliers d’agriculteurs manifestent en France.
Même l’ouverture du salon de l’agriculture a été perturbée par des manifestants.

Pourquoi ces manifestations ?

Tous simplement car les agriculteurs ne sont pas assez payés, ils estiment que leurs
produits sont achetés à un prix trop bas par la grande distribution alors que les prix
sont beaucoup plus chers dans les rayons des supermarchés. Les agriculteurs doivent
faire face à la hausse des prix du carburant, des engrais..., à la « paperasse »
interminable, à des règles européennes sur l’environnement… Selon l’Insee, un
agriculteur français travaille en moyenne 55 heures par semaine. Près d’1 agriculteur
sur 6 vivrait en dessous de seuil de pauvreté en France. La Mutualité sociale agricole
(MSA) a indiqué dans un rapport datant de 2022 que 529 agriculteurs se sont suicidés
en France en 2016. 

Comment se sont déroulées ces manifestations ?

Les Agriculteurs ont mené beaucoup d’actions pour se faire entendre. Des tracteurs ont
été installés sur les autoroutes partout en France, il y avait plus de 10 000 manifestants
sur les routes.
Des agriculteurs se sont relayés jour et nuit pour tenir les barrages et ont campé sur les
routes.
De la paille, du fumier et des pneus ont été déversés devant des préfectures. A Agen,
dans le Lot-Et-Garonne, un bâtiment a également été arrosé de lisier.
Un pantin a été suspendu au péage de Saint-Arnoult (en Yvelines). 
15 000 policiers et gendarmes ont été mobilisés pour empêcher le blocage de la
capitale et de grandes villes.

Agriculture : le point sur les
manifestations

Société

Dossier réalisé par Axelle Boucher, Albane
Trouillet et Elias Bicki
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Autour de nous

Fresnay en photo !

La place des halles
Les halles existeraient depuis au moins 1460
pour le commerce. Il y avait aussi  un
tribunal. En 1848, la mairie reconstruit et
aménage  des halles rectangulaires avec des
colonnes en pierre, comme on peut le voir
sur cette photo. Il y avait le marché.
Aujourd’hui, les halles abritent la salle de
spectacle et le cinéma de la ville : la salle
André Voisin. 

Le château de Fresnay
Le château est très ancien, il date du
Xème siècle; il ne reste que le
donjon. Guillaume le Conquérant y
aurait séjourné. Du château,  il y a
une belle vue sur Fresnay !

 La ville de Fresnay existe depuis très longtemps. Voici une petite présentation
historique de la ville en photo !

L’église : elle date du 12e siècle. Sur
le portail qui date du 16ème siècle
il y a l’arbre de Jessé qui représente
les ancêtres de Jésus.

Voici la fontaine Place Thiers, à côté
des halles. Le lion est l’animal qui
représente Guillaume le Conquérant
qui s’était emparé de Fresnay au Xème
siècle. Près de cette fontaine, existe
aussi la cave au Lion. C’est une cave
voûtée qui date du XIIIe siècle. On peut
la visiter sur rendez-vous.

©Kelly B. et Leeloo C.

©Kelly B. et Leeloo C.

©Kelly B. et Leeloo C.

©Kelly B. et Leeloo C.
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Quartier du bourgneuf : 
Le quartier du Bourgneuf est le quartier qui au XVIème siècle regroupait les
artisans. C’est ici qu’il y avait les tanneries. Juste à côté, il y avait la rivière et les
moulins qui permettaient de battre les cuirs ou les laines à tisser (on appelle cela
un moulin à foulon).

Saviez-vous que le train passait autrefois à Fresnay ?
On peut retrouver une partie des voies ferrées. Le train est arrivé en 1881 : cela a  
entrainé la création d’un quartier industriel avec une gare, une usine à gaz, une scierie,
une conserverie, une usine textile, des hôtels, des cafés et un garage. 
Plus tard, un tramway a été mis en place. Il permettait aux gens de se déplacer jusqu’à
Alençon. Il a circulé jusqu’en 1932.
Aujourd’hui le site de la gare accueille l’école de cirque Mimulus.

Fresnay en photo !
Autour de nous

Un photo reportage réalisé par Kelly
Brasseur et Leeloo Collet.

Textes : Kelly Brasseur

©Kelly B. et Leeloo C. ©Kelly B. et Leeloo C.

©Kelly B. et Leeloo C.
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Autour de nous

« Les carnets du grand chemin », un
lieu à découvrir

Nicolas Rivet est le nouveau libraire de Fresnay. La librairie a ouverte en
octobre 2023, sur la place de l’église.

Connaissez-vous le nouveau libraire de
Fresnay? Nicolas Rivet, 50 ans est
originaire d’Alençon. Il était professeur-
documentaliste au collège de Téloché. Il
aimait beaucoup ce métier mais a entamé
une reconversion professionnelle car il
était fatigué de faire beaucoup de route
pour son travail, «60 km le matin et le soir
pour aller à mon travail ! »
S’il n’y a pas eu d’obstacles particuliers
pour changer de métier, le parcours a été
plus long que prévu. « J’ai eu juste
l'impression que tout prenait beaucoup de
temps. J'avais envie que tout aille plus vite,
une fois ma décision prise : trouver un
emplacement, trouver un financement,
apprendre à utiliser les logiciels, faire les
premières grosses sélections de livres... » 

Ouvrir sa librairie lui apporter des
bénéfices comme être à côté de chez soi
et le fait d’être très content d’avoir réussi
ce défi. Ce qui lui plaît dans le métier de
libraire c’est de parler avec des gens, de
conseiller des livres. Il sélectionne les
livres sur les catalogues spécialisés.On lui
envoie les livres qu’il a choisi, puis il les
lit. Il commande ensuite en plusieurs
exemplaires les livres qui lui ont le plus
plu pour les conseiller et les vendre. Il
doit aussi réserver des livres pour ses
lecteurs et réceptionner les livraisons de
livres. Aujourd’hui, il y a peu près 5 000
livres dans la librairie.

Les livres qu’il vend le plus actuellement
sont Astérix : L’iris blanc et Adèle Mortelle :
Les Reliques du chat lune. Il vend aussi
beaucoup les romans qui ont reçu des
prix comme Le Prix Goncourt car on en
parle beaucoup dans la presse. Le prix
Goncourt est un prix qui est décerné en
Septembre. Beaucoup d’auteurs
aimeraient que ce prix soit décerné à leur
livre. Cette année, Jean-Baptiste Andrea a
remporté le fameux prix avec son roman
Veiller pour elle tandis que Triste Tigre de
Neige Sinno a été récompensé pour le
prix Goncourt lycéen.

Nicolat Rivet, devant la nouvelle librairie de
Fresnay “Les Carnets du Grand Chemin”

©Aimy Thebault
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Pourquoi les Carnets du Grand Chemin ?

Le nom de sa librairie «Carnets du grand
chemin» lui est venu d’un roman de Julien
Gracq. Ce roman est un carnet de voyage.
Il aimerait faire ressortir un peu partout
dans la librairie la couleur rose de la
première de couverture de ce carnet de
voyage. C’est une manière d’inviter le
lecteur à s’évader par les livres.

Les projets de Nicolas Rivet

Nicolas Rivet aimerait faire venir des
auteurs : en journée pour des dédicaces et
en soirée pour des rencontres ou des
expositions. « J'adorerais faire venir des
auteurs très connus qui vivent ou ont vécu
dans la région : Sorj Chalandon ou Alice
Zeniter, par exemple. Mais j'aurai grand
plaisir à accueillir, dès les prochaines
semaines, des auteurs sarthois
passionnants, comme David Moitet,  un
auteur jeunesse multi primé.  (voir notre
encart)

Nicolas Rivet aimerait aussi travailler avec
des collèges. « Il existe des manifestations
intéressantes, comme Jeunes en Librairie,
qui permettent au libraire de présenter
son métier, et à des classes de développer
un projet autour du livre, de la lecture, de
la rencontre avec des écrivains... Après,
tout est à inventer ! » conclue Nicolas
Rivet.

Autour de nous

« Les carnets du grand chemin », un lieu à découvrir

Maude Bonnefoy, Léo
Chartier et Emy Thébault.

Escape game à la librairie des «Carnets
du Grand Chemin» avec David Moitet.

Le samedi 30 mars 2024, le libraire
Nicolas Rivet a accueilli dans sa librairie
«Les Carnets du Grand Chemin» David
Moitet. Dix jeunes lecteurs ont participé à
l’escape game sur le thème du nouveau
roman de l’auteur RC 2722. 

Les dix participants devaient collaborer
pour trouver le code à chiffres du sas afin
d’aider le jeune Oliver, le personnage
principal du livre, à s’échapper de la ville
souterraine et à rejoindre la surface. 
 Ainsi, de 10h00 à 10h30, les joueurs ont
résolu avec succès quatre énigmes, chaque
épreuve permettant de découvrir un
chiffre du code. 
 A l’issue du jeu, une séance de dédicace
était organisée avec l’auteur.

Séance de
dédicace pour
David Moitet.
©Axelle Boucher

Quelques romans pour jeunesse de
David Moitet.
©Axelle Boucher

Maude B.
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Culture

Black Clover, un manga de Yuki Tabata

Dans le monde de Black Clover la magie domine
et c’est aussi ici que vit Asta et Yuno qui sont 2
orphelins. Ils ont grandi ensemble avec le même
rêve : devenir le prochain empereur-mage. Mais
Asta se retrouve au dos du mur mur car il ne
possède pas de magie. Ce n’est pas pour autant
qu’il va abandonner, il va tout faire pour réaliser
son rêve.

Notre avis : Black Clover est un manga d’action
avec des combats, de l’humour, des larmes et de
l’amour. L’histoire montre qu’avec de la
détermination tout le monde peut réaliser son
rêve, même le plus fou !
Notre note : 4,5/5

On a lu pour vous...

©Dessin réalisé par Léna
Beaussart

Azami le cœur en deux, un roman de  Marc Cantin

Azami est une adolescente japonaise qui vit avec sa grand-mère depuis l’âge de 2
ans. Son père est trop occupé. Pour son travail, il doit aller en France à Paris.
Comme ce sont les vacances scolaires, il décide d’emmener sa fille avec lui pour
qu’ils passent plus de temps ensemble mais aussi pour qu’elle connaisse la culture
française. En France, Azami fera la rencontre de Myo qui se montre détestable
avec elle, contrairement à son petit ami Joann...

Ce roman est un belle histoire d’amour d’adolescent et qui raconte les erreurs que
l’on peut faire étant jeune. On peut le lire dès la 6ème.

Notre note : 3,5/5
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Culture

On a lu pour vous...
La moira, un roman de  Henri Loevenbruck

Aléa est une jeune orpheline qui vit dans la
rue, elle hérite involontairement d’un grand
pouvoir qui la dépasse. Obligée de fuir son
village natal, Aléa va devoir faire face à de
redoutables ennemis : les fanatiques soldats de
la flamme ou le conseil des druides qui lui
envient son pouvoir. Une louve solitaire vit
une aventure étrangement parallèle à celle de
la jeune fille.

Ce roman raconte comment une fille vivant
seule dans les rues devient quelqu’un
d’important. Comment elle grandit et
apprend vite.... C’est aussi une belle histoire
d’amitié, d’amour tout comme de politique et
de combat !

Notre note : 4,5/5 ©Dessin réalisé par Léna Beaussart

Léna Beaussart
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Métier

Quels sont les bois les plus résistants pour
rénover un instrument ?

“Pour la touche de la guitare, il est
préférable d’utiliser un bois dur comme de
l’ébène ou encore de l’érable. On peut
aussi utiliser de l’épicéa ou encore du
cyprès.”

Combien de temps mettez-vous pour
rénover un instrument ?

“Pour changer des cordes et polir
l’instrument, je peux rendre l’instrument
le jour même ou le lendemain, sinon je
peux mettre plus de temps.”

Quelles études pour faire luthier ?

“Il est possible de faire un CAP ATIM
(assistant technique instrument de
musique) ou un BMA (brevet des métiers
d’art).”

Quels outils utilisez-vous le plus ?

“Je pense que ce sont les outils de mesure
car il faut souvent mesurer l’instrument.”

Je connais un conte dans lequel le luthier
raconte qu’il y a comme une petite fille
qui chante dans les guitares. Y croyez-
vous ? 

“Je trouve cela très poétique, je ne connais
pas ce conte mais c’est vrai que le bois,
lorsqu’il est en planches fines, peut faire
des harmonies ressemblant à une petite
voix.”

Luthier, un métier au cœur du
bois… Ou plutôt des instruments.

La ville de Fresnay-sur-Sarthe a la chance d’accueillir Thibault Monflier, luthier,
depuis le mois de novembre. Il s’est spécialisé dans la rénovation de guitare mais le
luthier peut aussi rénover des violons ou autres instruments à cordes ou encore en
fabriquer. 

Andréa Bourgouin-
Lebert

Photo extraite de Canva- Licence Free média

Un luthier et son ouvrage : c’est un
métier qui demande beaucoup de

patience et de précision.t
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Métier

Quelles sont les tâches liées à votre
métier ?

Les tâches sont très variées, cela va de
l'implantation des céréales pour nourrir le
troupeau, de la clôture pour faire pâturer
les brebis, les soins aux brebis et aux
agneaux (l'agnelage). Il y a aussi la traite, la
transformation du lait en yaourt et en
fromages. Cela sous-entend qu’il y
beaucoup de vaisselle et de nettoyage à
faire ! Nous faisons aussi la vente de nos
fromages à la ferme et sur les marchés , et
nous livrons dans les magasins Biocoop.  
Sans oublier le travail administratif,
comptabilité, la facturation....

 Comment se passe la traite ?

Elle a lieu 2 fois par jour de mars à mai
puis 1 fois par jour, le matin de juin à
octobre.  Il n'y a pas de lait toute l'année.

Comment sont nourris les animaux ?

Les brebis sont nourries à l'herbe de mars
à novembre (mais moins s'il y a
sécheresse). Elles reçoivent aussi un
mélange céréalier produit à la ferme ; ce
mélange est composé de triticale, de pois,
et féverole. Quand elles sont en bergerie,
elles mangent du foin à la place de l'herbe.

 

Pouvez-vous nous expliquer comment se
passe la fabrication du fromage et des
yaourts ?

Il y a plusieurs sortes de fromages comme
le tomme pressé ou le fromage frais). le
lait est transformé tous les matins de mars
à octobre; cela prend beaucoup de temps 
et demande de respecter des normes
d'hygiène strictes.

Êtes-vous en partenariat avec des
agriculteurs éleveurs ? Si oui, vous
aident-ils beaucoup ?

Nous travaillons peu avec d'autres éleveurs
de brebis car nous ne sommes pas très
nombreux en Sarthe et que les périodes de
travail intensif sont presque les mêmes
pour tous. Nous échangeons les béliers
avec d'autres éleveurs.
 
Quels sont les cinq premiers mots
auxquels vous pensez quand on
prononce le nom de votre métier ?

brebis, fromages, paysage, terroir, plaisir !

 

Etre berger et fromager,
pourquoi pas ?

Julie et Sébastien ALLAIS ont 40 et 44 ans. Ils se sont installés dans la commune de
St-Aubin en 2012. Pour eux, c'est une reconversion professionnelle. Julie était
animatrice et Sébastien usineur avant de devenir “bergers fromagers“.
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Y a-t-il des études à faire ? Si oui, sont-
elles longues ?

Il faut faire des études agricoles pour
pouvoir être "exploitant agricole". J’ai fait
un BPREA (brevet professionnel
responsable d'exploitation agricole) et nous
sommes tous les 2 formés à la
transformation fromagère. le BPREA est
une formation pour adulte d'un an, mais il
existe plusieurs autres options via les
lycées agricoles.
 
Quelles sont les contraintes, ce qui vous
déplaît dans ce métier ?

Il y a une astreinte assez forte dû à
l'élevage, ce qui veut dire que nous
prenons peu de vacances. Parfois nous
n'arrivons pas à laisser le travail en dehors
de la maison et de la vie de famille,
notamment quand il y a des problèmes.

Qu'est-ce qui vous plaît dans votre
métier? 

Nous sommes bien avec nos animaux et
nous ne ressentons que peu le besoin de
partir; au bout d'une semaine nous nous
languissons de la ferme et des animaux.
C'est un métier très varié, qui nous permet
d'apprendre des choses tout au long de la
vie, nous sommes nos propres patrons c'est
nous qui prenons les décisions sur la
ferme.

Quelles qualités faut-il avoir pour exercer
un métier comme celui-ci ?

Il faut être courageux, polyvalent,
observateur, accueillant pour la vente
directe.

Est-ce un métier en voix de disparition
?

Je ne pense pas, il y a 15 ans en Sarthe, il
n'y avait que 2 fermes à exercer en
brebis laitières avec transformation
fromagère; aujourd'hui nous sommes 5
fermes! Mais tenir sur la longueur d'une
carrière professionnelle est compliqué...

Connaissez-vous des personnes qui
rêvent de faire votre métier ?

Oui, nous rencontrons
occasionnellement des stagiaires qui
rêvent de s'installer, mais certains
déchantent au vue de la charge de travail
que cela représente.

Métier
Etre berger et fromager, pourquoi pas ?

Andréa Bourgouin-Lebert

©Dessin réalisé par Lison D.

Les loups ne rendent pas la tâche facile aux
éleveurs, heureusement qu’il n’y en a pas en
Sarthe !p.16



Collège Les abeilles disparaissent
comment faire pour les réintégrer?

Cette année les éco-délégués de notre collège et l’intervenant Dominique
Campagna proposent une action pour les abeilles.

Des cartouches d’encre à recycler pour les abeilles !

 Les éco-délégués se sont engagés avec la  M.N.L.E.  (Mouvement National de la Lutte
pour l’Environnement) et la  Ligue de l’enseignement  (F.A.L. 72). Les éco-délégués ont
été mis en relation avec Dominique, le directeur de la MNLE, dès l’année dernière et
avait validé l’idée pour participer à une action.

 Dominique Campagna  a proposé à nos éco-délégués une action pour les abeilles. Son
association et lui proposent de recycler les cartouches d’encre des imprimantes pour les
revendre à des entreprises pour leur donner une seconde vie.

Comment participer à cette action ? 
Des boîtes vont être disposées dans le collège, dans des commerces ainsi que des écoles.
Après avoir revendu les cartouches, elles seront remplies. Ensuite grâce aux bénéfices
fait par cette revente, ils achèteront des produits pour le soin des abeilles et pourront
financer des projets comme installer des ruches sur le toit du collège, rencontrer un
apiculteur, visiter un rucher avec une classe... 

Une action indispensable pour l’environnement selon les éco-délégués, ils espèrent une
grande participation de la part de tous !

Les éco-délégués du collège Leo Delibes avec l’intervenant Dominique
Campagna.

©Manon BL   

Andréa Bourgouin-Lebert,
Manon Bellaird-Lethuillier et

Lison Dréano
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Pour la 2ème année consécutive, les CVL du collège Léo Délibes ont  organisé le
carnaval. Il a eu lieu le vendredi 23 février 2024. Le thème cette année était de
représenter un duo célèbre. 

Les conditions pour participer au défilé :
porter le déguisement d’un trio ou d’un duo célèbre (il fallait donc être en équipe !)
il ne fallait pas avoir en sa possession des objets qui pouvaient s’apparenter à une
arme.

Les élèves arrivant sur le podium pouvaient gagner le droit de choisir un menu de la
semaine. Le défilé a eu lieu à 13 heures dans la cour du bas.

Lors du défilé, les élèves étaient en costume accompagnés de leurs ami(e)s  et devaient
présenter une chorégraphie devant les autres, sur une chanson de leur choix. A la fin le
jury composé d’adultes de l’établissement mettait une note. 

Voici le podium pour les déguisements les plus réussis : 

A la première place : Nora, Noann et Pascal (un AESH de l’établissement) qui étaient
déguisés en scientifiques, fortement inspirés de “Doc” du film Retour vers le Futur.
A la seconde place : Inès,  Jade, et Jeanne déguisées en Schtroumpfettes
A la troisième place : Clara et Lisa, en Mario & Luigi

Collège

Un carnaval réussi
au collège !

Katia Tertre et Manon
Bellaird-Lethuillier

Les grands vainqueurs du
Carnaval du collège !

©Amélie Delporte et Katia Tertre
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Qui a organisé cette collecte ?
“Cette collecte a été mise en place avec les membres du CVC. Les AED voulaient
organiser une action autour des valeurs de la citoyenneté, de la solidarité. C’est surtout
Zélie et Alexandre qui ont mené le projet. Cette année c’est la première fois que nous
menions cette opération.”

D’où est venue l’idée de ce projet ?
“J’ai une copine qui a fait ça dans un autre établissement, et j’ai eu envie de le proposer
dans l’établissement. Alexandre connaissait bien l’association Refuge 61 car il a adopté
un chien là-bas” nous a expliqué Zélie.

A qui est destinée cette cette collecte ?
“Cette collecte est pour l’association Refuge 61 pour les animaux. Nous avons fait cette
opération pour les aider car nous trouvons que les produits pour animaux sont chers et
qu’ils ont sans doute beaucoup de produits à acheter.”

Qu’y a-t-il dans le colis ?
“Il y a de la litière pour animaux, de la nourriture, et des jouets pour animaux.”

Comment s’est passé la collecte ?
“Dix élèves du collège ont participé. Nous avons pu amener au Refuge un colis. C’était
la première fois que nous menions ce genre d’action. Nous espérions récolter un peu
plus de produits, mais c’est la première année, nous ferons sûrement mieux l’an
prochain ! Nous sommes heureux d’avoir fait cette collecte et d’avoir aidé le refuge.
Nous avons montré que les refuges ont besoin de soutien pour le bien des animaux,
c’est l’essentiel.”

         
Alicia Kien et Nora Bridoux

Collège

Une collecte à Léo Delibes !
Un beau projet de collecte a été mené dans notre collège en faveur des animaux du
refuge 61. Cette collecte a été faite en décembre au collège. Nous avons interviewé
Mme DELPORTE, la CPE de notre collège, et Zelie, assistante d’éducation. Elles nous
ont présenté cette collecte  mise en place pour le Noël des animaux.

STOP à l’abandon des
animaux ! Respectons les,
ils ne demandent qu’un
foyer et de l’amour !

p.19
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Le FSE permet de financer un grand nombre de voyages et de sorties au collège.
Nous avons interviewé la présidente du FSE, Aurélie Beaussart pour en savoir
plus sur son fonctionnement.

Qu’est ce que le FSE ?
“Le FSE (Foyer Socio éducatif) est une association composée de parents et de professeurs
dont le but est de récolter de l’argent pour financer les actions comme les voyages, les
spectacles, les interventions extérieures mais aussi du matériel pour le foyer par
exemple.

Qu’avez-vous financé récemment ?
Depuis, le début de l’année, nous avons financé entre autres l’achat de jeux pour le club
logique, le spectacle à Mimulus au mois de décembre, une intervention du CPFI sur le
thème de « l’instrument, mythes et légendes »… Nous allons octroyer un chèque de 41
euros aux familles qui ont adhéré au FSE et qui ont participé au voyage au ski. Soit 10%
du montant du voyage.

Quelle a été votre dernière action ?
La vente de chocolats INITIATIVE juste avant les vacances de Noël. Les 2 meilleurs
vendeurs ont d’ailleurs été récompensés par des bons d’achat.

Quelles seront vos prochaines actions ?
La confection et la vente de crêpes le 13 avril à SUPER U. Pour cela nous allons avoir
besoin de l’aide de parents bénévoles toute la journée !
Puis le spectacle de fin d’année fin juin avec le tirage de la tombola. Nous proposerons
une buvette et restauration sur place.

Comment peut on entrer dans l’association ?
A l’occasion de l’assemblée générale qui se déroule souvent début octobre.

Avez-vous besoin de nouveaux membres ?
OUI ! Il serait dommage que cela s’arrête. Nos actions profitent aux élèves du collège et
participent au dynamisme créé par les enseignants.

Collège

Le FSE, une association
incontournable au collège !

Léna Beaussart

Le 13 avril, les parents bénévoles vendront des
crêpes au Super U de Fresnay pour financer les
prochains voyages. N’hésitez pas à venir les aider !

p.20
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A bientôt 35 ans le judoka Teddy Riner va disputer ses 5èmes Olympiades de

sa carrière. Il a toutes ses chances pour remporter un 3ème titre olympique !

 Teddy Riner a déjà gagné 11 médailles d’or. Pour rappel, il a gagné  son onzième titre

en 2023 et a été double champion Olympique individuel. C’est tout simplement le

judoka le plus titré  de France ! 

Petit rappel biographique : Teddy Riner est né le 7 avril 1989 à Les Abymes (en

Guadeloupe). Teddy Riner a été formé au Paris-Saint-Germain et a gagné sa première

médaille olympique à Londres en 2012, et sa deuxième à Rio en 2016. Il a obtenu aussi

2 médailles de bronze à Pékin en 2008 et à Tokyo en 2020. Il a été champion du

monde pas moins de 11 fois (la dernière fois c’était à Doha au Qatar en mai 2023).

 Ses mensurations : il mesure 2,03m et fait plus de 100kg. Il est dans la catégorie des

séniors.

 

Ses chances  : Teddy Riner a toutes ses chances de gagner les Jeux Olympiques 2024. Il

y a pas que Teddy Riner qui peux gagner les J-O, il y aussi Clarisse Agbégnénou,

championne olympique, qui a elle aussi de grandes chances d’avoir une médaille d’or.

Cela serait fou que la femme la plus titrée du judo finisse sur le podium avec Teddy

Riner, et que nous ayons deux médaillés d’or en Judo !

Sport

JO 2024 
Teddy Rinner, un sportif

à suivre !

Léo Chartier
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Recettes

L’Agneau de Pâques
Ingrédients (pour 6 personnes) 

100g de farine
50g de fécule
3 oeufs
130g de sucre en poudre
1sachet de sucre vanillé
1sachet de levure chimique
20g de beurre
 du sucre glace

Les repas traditionnels de
Pâques à ne pas rater...

Préchauffez le four à 180° C (th.6). 
Séparez les blancs des jaunes d’œufs et mettez-les dans un récipient. Dans un saladier,
fouettez les jaunes d’œufs avec le sucre et le sucre vanillé jusqu’à ce que le mélange
mousse et blanchisse. Battez les blancs d’œufs jusqu’à ce que le mélange soit neigeux.
Incorporez la farine, la fécule et la levure, puis les blancs d’œufs battus en neige. Beurrez
généreusement un moule à Lammele et versez-y la pâte. Enfournez et faites cuire 35 à
40 min. Laissez refroidir, démoulez et saupoudrez de sucre glace.

Ustensiles : 
un fouet
un saladier
 un moule à Lammele 

(moule en forme d’agneau)

Pâté berrichon ou Pâté de Pâques

Ingrédients (pour 1 pâté) 
300g de pâte feuilletée
4 œufs cuit dur
600g de chair moitié porc, moitié veau

Ustensiles : 
une feuille d’aluminium
un pinceau une fourchette 
un plaque de four

Étaler la pâte feuilletée (sur une longueur de 50 cm par 22 cm). Couper deux lanières de
pâte (l'une de 50 cm sur 12 et une seconde de 50 cm sur 10). 
Déposer la première sur un plaque allant au four. Disposer la chair sur la pâte en laissant
dépasser la pâte de 3 cm tout autour. Retirer les coins des quatre côtés et rabattre la pâte
sur la viande hachée. Préchauffer le four (th 210°), décortiquer les œufs, les couper en
deux et les disposer sur le pâté. A l'aide d'un pinceau, humidifier la pâte avec un peu
d'eau pour qu'il prenne de belles couleurs à la cuisson. Il faut éviter le jaune d'œuf qui
brûle au lieu de brunir.
 Découper 24 feuilles dans les chutes de pâte restante et les disposer sur le pâté afin de le
décorer. Les humidifier. Enfourner le pâté, pendant 35 m à 210° puis 15 m à 150°.
Couvrir de papier aluminium à mi-cuisson. Quand le pâté est cuit, le sortir du four et le
laisser refroidir.

Maude Bonnefoy
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Bad

BILLET
D’HUMEUR

Les chocolats de Pâques

Le beau temps

Les

allergies

Les jours

fériés !!! 
Good

temps aléatoirE, 

les GIBOULEES DE

MARS
le

Le brevet qui
approche !

Yzold Szilagyi-Le
Seguillon 

La nature qui

s’éveille... Et le chant

des oiseaux le matin !

La crise d’indigestion !
C’est ça d’être trop

gourmand...
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Sagittaire
Les difficultés et les
retards risquent de

fortement impacter les
projets en cours. Il faudra
faire preuve de volonté

pour contourner les
obstacles.

Balance
 Des imprévus

bousculent vos plans,
des contraintes

ralentissent les projets.
Restez à l'écoute des

conseils que votre
entourage vous donne. 

Verseau
Vous ne baissez pas les

bras, vous êtes plus
déterminé que jamais.
Vous êtes dynamique.
Une opportunité vous
permet de rebondir.

Côté cœur, vous
traversez une période de

doutes...

Scorpion 
Ce mois-ci, des

mauvaises surprises
vous attendent.

Sentimentalement vous
avez de plus en plus

plus de mal a résoudre
vos problèmes et du mal

à exprimer votre
ressenti. 

Poisson
Vous êtes dynamique 
 et résistez au stress.

Sur le plan amoureux
vous êtes ambitieux/
se, vous reprenez les

choses en mains.

Cancer
Vous êtes plus déterminé

que jamais. Dans la vie
sociale les dialogues
seront plus fluides.
Sentimentalement

vous allez vous défaire
des schémas négatifs.

Lion
Sur le plan sentimental
comme professionnel,
vous êtes invité à sortir

des sentiers battus.
Vous devrez rester

vigilant en évitant les
prises de décisions

hâtives.

Taureau
Ce mois vous faites preuve

de bon sens. Vous avez 
l’occasion de pouvoir 

changer d’air. Côté cœur 
c’est romantisme assuré !

Les initiatives sont les
bienvenues.

Gémeau
Vous bénéficiez d'une

énergie débordante, les
projets personnels sont

mis à l'honneur. En
amour, une situation

s’améliore. Vous gagnez
en confiance !

vierge
 Les difficultés risquent

de s'enchaîner,
cependant vous tenez

bon. Dans la vie
sentimentale, les paroles

s'envolent, mais les
écrits restent...

HOROSCOPE
ASTROLOGIE

Que vous réserve avril 2024 ? Découvrez-vite les tendances signe par signe ! 

Bélier
Vous vous entendez bien
avec votre famille vous

passez plus de temps avec
eux.  Professionnellement
vous misez sur le collectif.

Vous êtes surpris côté amour
à aimer sans modération.

Capricorne
Vous avez du mal à

trouver vos marques,
vous avez la sensation

d'être incompris.
Professionnellement,

vous allez devoir
redoubler d'efforts.

Yzoldp.24



Les pas se sont arrêtés soudainement
devant la porte. J’ai entendu un brouhaha
de voix mais je n’ai rien pu comprendre à
cause de la cloison de la porte. Lorsqu’ils
ont eu fini de parler, ils sont repartis. Puis
l’un d’entre eux a dû revenir comme le
bruit  avait beaucoup diminué. 

Une clé tourna dans la serrure de la porte
et une grande personne toute habillée de
noir entra dans la pièce. Elle me
demanda de la suivre. Je pris mon carnet
et mon stylo puis je me levai. J’avançai
doucement, trouvant bizarre le fait qu’il
n’y ait pas plus de précautions que ça. 

Je compris pourquoi, lorsque je passais la
porte. Deux hommes, toujours en noir et
très imposants m’empoignèrent par les
bras et une troisième personne m’injecta
un produit dans le bras. Je me réveillais,
avec un mal de crâne énorme. J’étais dans
une pièce blanche avec un lit d’hôpital,
j’avais réellement l’impression d’être
dans un hôpital et c’était vrai. C’était juste
un hôpital du gouvernement, tenu secret.
Je comprendrai sans doute plus tard
pourquoi et je n’étais pas au bout de mes
surprises.

J’entendis quelqu’un, je n’étais pas
attachée. Il entra doucement mais
sûrement. 
“ Mademoiselle Nelson.”
C’était moi, comment avait-il pu le
savoir? 
“ Vous avez une maladie, un cancer très
violent dont nous n’arrivons pas à définir
la nature. C’est bien cela ?
- Non.
- Je peux vous assurer que oui, c’est écrit
dans votre dossier. Vous êtes arrivée il y a
de ça deux jours et je n’ai pas eu le temps
de me pencher sur votre cas. Auriez-vous
des problèmes d’amnésie ?
- Non... non, bien sûr que non.”
Quelqu’un toqua à la porte.
“ Oui ?
- Bonjour”
Il se tourna vers moi.
“Bonjour, mademoiselle.”
Je le reconnus, c’est celui qui venait
souvent me voir, je ne l’avais jamais
réellement vu, mais je me souvenais du
timbre de sa voix.  Je hochai la tête en
réponse. 
“- Olivier, vous tombez à pique. J’ai cette
charmante demoiselle qui à l’air assez
perdue et me répond que ceci  n’est pas
son dossier.”

UN CANULAR
DEVENU VRAI...

(SUITE)
Voici la suite de l’histoire “ Un canular devenu vrai”, le début était dans  le numéro 4.
Précédemment : Margot, s’amuse à faire des blagues à ses parents. Seulement, tout ne
se passe pas toujours comme prévu... Un soir de Noël, elle décide de simuler un
kidnapping, kidnapping qui arrivera réellement avant qu’elle ne puisse crier.

NOUVELLE
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SUITE
(UN CANULAR DEVENU VRAI)

Il lui montra ce qui devait être mon
dossier. Puis le fameux Olivier se tourna
vers moi après l’avoir lu.
“ Si, bien sûr que si.
- Mademoiselle, veuillez me suivre s’il
vous plaît, nous n’avons pas de temps à
perdre.”

Je le suivis dans un genre de salle de
radio. En chemin je croisai beaucoup de
personnes. Plus je montais, plus elles
avaient l’air de s’amuser et plus les
infirmiers s’inquiétaient. Bizarre, là où
ces personnes avait l’air d’être au
meilleur de leur forme, était précisément
le moment là où les infirmiers
s’inquiétaient le plus. Dans la salle de
radio, on me fit faire des radios puis on
m’injecta une fois de plus un produit
dans le bras. 

Je me réveillai dans ma chambre de
départ, sans mal de crâne, mais ce que le
médecin avait dit me revint soudain en
tête avec tous les souvenirs d’un cancer... 

Pendant plusieurs mois, je devenais de
plus en plus malade. Les médecins
m’affirmaient que c’était à cause de mon
cancer. Je montais de plus en plus haut
dans les étages. Jusqu’à la fin. Jusqu’à
maintenant.

Je suis morte, et je n’ai jamais eu de
cancer, je vais vous expliquer ce qui
aurait dû me mettre sur la piste.

Au départ je n’étais pas au courant de
mon cancer. Puis on m’a dit que si et 

j’avais des souvenirs qui me revenaient.
Je n’avais pourtant jamais eu de
symptômes auparavant. Et d’un coup,
d’un seul, je me suis senti de plus en plus
mal et proche de la mort... jusqu’à ce
qu’elle arrive...

Je pense que vous avez compris où je
voulais en venir. Je n’ai jamais eu de
cancer, mais on m’a plutôt injecté des
centaines de produits pour essayer de
découvrir quelque chose. Ils cherchent
quelque chose et maintenant je veux
découvrir quelle est cette “chose” et les
en empêcher.

La vérité, réalité, appelez la comme vous
voulez est que je n’ai su tout ça qu’après
ma mort. Une genre de voix me l’a
soufflée ou peut être que c’est juste une
prise de conscience, je ne sais pas. Voici
leur stratagème. Ils avaient remarqué que
leurs bobards ne marchaient pas et
avaient donc injecté de faux souvenirs
dans ma tête.

Je sais, tout n’est pas clair. Moi non plus
je ne sais pas vraiment comment on a pu
en arriver là. Ce que je sais c’est que c’est
mal, que mon histoire ne se finit pas bien
et que je suis morte. Je ne suis ni au
paradis ni en enfer. Soit ça n’existe pas,
soit je ne peux pas encore y accéder mais
je sais ce que je dois faire, même si ce
n’est pas clair. Seulement, j’ai assez
d’informations pour connaître mon but.
Je suis peut-être morte et mon histoire
est finie, mais aujourd’hui je deviens une
nouvelle personne. 
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Une personne pour qui son histoire vient
juste de commencer. Et je peux vous
assurer que ce sera immense et
grandiose. Je vois toutes les possibilités et
je sais laquelle m’intéresse. Je vais
découvrir ce qui se trame vraiment et
l’empêcher. Je sais que mon histoire sera
à la fois courte pour le temps qu’il me
reste, et très longue et plein de
rebondissements...

Je vais récupérer la place qui me
redevient et la jouer jusqu’au bout...

Je vais réfléchir à cet endroit dans lequel
je suis. Je n’ai jamais vu d’endroit pareil.
Il change assez souvent et je crois qu’il est
à chaque fois comme je souhaite qu’il
soit. Je sens que je peux le contrôler et
contrôler ce qu’ils feront. Il faut juste que
je sachecomment. 

Mais avant je vais chercher comment
sortir de cet endroit. 
Je commence à fouiller mais mes
humeurs changent et le décor aussi. Je
vois que ce piège fonctionne très bien
pour que je ne puisse sortir. 

Je dois me concentrer sur toute la colère
que j’ai en moi. Je pense que seule cette
émotion fera que le décor ne changera
pas et restera stable. 

SUITE
(UN CANULAR DEVENU VRAI)

Je pense être arrivée à une émotion
stable, le décor ne change plus, il est très
sombre et sans trop d’objet, ça devrait
être simple. Je ne vois pas de porte, peut
être est-elle cachée où il faut d’abord que
je trouve quelque chose. 

J’ai cherché pendant longtemps avant de
trouver cette porte. Il y avait sûrement
quelque chose à dire ou à faire, elle est
apparue  soudainement. J’ avais pourtant
déjà cherché à cet endroit, mais
maintenant je suis prête.

Elise Kien
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